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Balte au racisme! 
et i.ISI.lfés 

LA RIPOSTE 
• 

qUI s'imposait 

SALES JUIFS ! Hitler n'en a 
l( pas tué assez 1..:» Ces cris 
\: ont retenti en 1958 - le 

mardi 1 er avril - en plein cœur de 
Paris. S'accompa~nant de coups de 
poings et de pieds, de coups de ma­
t :aques et de casques, Et ces bruta­
t:tés, ces insultes, cu menaces 
avaient pour auteurs des pol:ciers, 
qui « vérifiaient l'identité » de 
qUltorze israélites nord-africains, 
consommateurs d'un petit café de la 
rue Francois-Miron. Emmenées au 
comm~ssa;iat, les victimes de cette 
expédition punitive n'en ressortaient 
Que trois heures après, toutes por­
tant les marques des violences su­
bies. 

Tels sont les faits, telle fut cette 
honteuse soirée. 

E
T voici la réponse : quarante­
huit heures plus tard, exacte­

ment , la grande salle de 
l'Hôtel Moderne, pllce de la Répu­
blique, débordante d'une foule réso­
lue; 11 la tribune, des républica'ns de 
toutes tendances, répondant à l'ap­
pel du M.R.A.P. et des associations 
d'israélites nord-africains; et le cri 
cent fois répété : « Le racisme ne 
passera pas ! Unité! Unité contre le 
fascisme L. » 

Le temps n 'est plus où de telles 
méthodes peuvent se pratiquer im­
punément : Paris avait relevé le défi. 

M
AIS tout n'est pas dit. 

Les quatorze blessés ont 
décidé de porter plainte. 

Soutenus oar tous les démocrates · il 
fau'ha bie'n qu'on leur rende justice. 

Devant les orotesht'ons qui se 
sont élevées cie toutes parts, les 
pouvoirs publks ont anno"cé une en­
quête adm·nistratiye. Il faut que des 
sa"ctions exempla' res soient prises 
d'urgence contre les auteurs et les 
respon!ables des sévices. 

Et su·tout, il faut des mesures 
énerg'ques pour faire échec aux me­
nées fascistes Qui se dévelop~ent 
dans le pays, et do"t le racisme bru­
tal de certains policiers n'est qu'un 
aspect. 

D
Eces journées de lutte ar­

dente, qui ont si profondé­
ment remué l'opinion, on 

peut tirer deux leçons. 
D'a bo,d, que l'union est possible 

ent>e antiracistes, entre républicains, 
malgré les divergences ; possible et 
nécessaire pour combattre un mal 
qui nous menace tous, sans distinc­
tion pol it 'que ou religieuse. 

Et puis. que l'action pa ie. En ripos­
tant aussitôt, les antiracistes ont per­
mis à cette affaire d'a~paraitre aux 
yeux de tous , avec toute son impor­
tance. Ils ont amené à s'émouvoir et 
à protester des journaux, des hom­
mes, des milieux , des organismes qui, 
sans cela, n'au ra ient pas réa~i. 

Que ces lecons ne se perdent pas! 
Pour des succès Dlus décisifs encore, 
l'union doit se c~nsolider . et J'action 
se poursuivre. 

Il c, ,·cl-a f.· i cai Il S éfé 

pll'· cles 1)01 iciel·s dit ar.·C'lldisseOlent 

VIBRANTE MANIFESTATION 
DE PROTEST ATION 
ET REPUBLICAINE 

, 
a l'Hôtel Moderne 

sur l'initiative du M.R.A.P. 

Il,., I,.-;yrulie.o-c/tef el un flu,-dien 

8",.pt·1Iullf8 ,le fe'fI-8 /tUuoU0118 

La tribune (au centre) et la salle de l'Hôtel Moderne, le jeudi ,'{ ,,"Til. En haut la sortie des manifestants, 





DIMANCHE 
1er ]UI~ 1958 1 De Journée nationale Palais de la 

MUTUALlTÊ 
24, rua Salnt · Vi ~lo~, P~RIS 

• contre le raCisme, l'a,ntisémitisme 
Au cours de la ID· Journée Nationale contre le racisme, l'anti­

sémitisme et pour la paix, organisée par le M.R.A.P., des délégués 
de toute la France, des personnalités de tous les horizons, des repré­
sentants d'associations et de collectivités d~verses, confronteront leurs 
expériences et leurs opinions, en vue d'un renforcement de l'action 
antiraciste. 

Le peuple français affirmera, à cette occasion, son attachement 
indéfectih]e à ]a généreuse tradition des Droits de l'Homme, aux 
libertés républicaines, à l'idéal de fraternité et d'amitié entre les 
peuples. 

et pour la • paix 

ANTIRACISTES 

tous à la séance publique à 15 heures 

DANS 'TOUl:E sorrs Lill SIGNE DE T.J'UNJON 

Action républicaine contre le danger fasciste 
L

'EXPLOSION de haine racIste oui 
: s'est produite rue François-Miron le 

- ont été fa:teli à Toulouse plus récem­
ment à l'encontre de MM. Le Brun, secré­
taire de la C.G.T. et Léon H .. vnanian, dé­
puté de la Seine. 

Le dernier en date des « ex"lol ~i '1) de 
ce genre est l'enlèvement d'un prêtre, l'ab­
bé Marcel Matricon, de Firmin:.' L!.oi;e) 
qui, s'étant prononcé lui aussi pour la paIX, 
a été emmené dans une carrière, dévêtu 
e~ recouvert de goudron par une bande de 
fascistes. 

COMMANDOS CONTRE LES REUNIONS : 
Au cours de la réc;:nte campa=n~ é;ec­
torale du 2· secteur de Paris, les comman-

ting anticolonialiste, salle des Hort:culteurs. 

Plus récemment encore, le 2 àvril, un 
commando de nervis a tait irruptIon. il El­
beuf, dans une salle ôù M. Mendès-France 
donnai ~ une conférence sur le problème al­
gérien. Des grenades lacrymogènes et fu­
migènes furent lancées, et tro:s personnes 
furent blessées. 

ATTENTATS: Autre procédé inspiré des 
nazis: les at~enta~s c,;;ntra les pe(manenc~:o 
des organ:sations de gauche. Pour ne pren­
dre que les derniers en date, citons les 
sections communistes du 6< arrond issement 
de Levallois, du Pré-Sa:nt-Gervais, et de 

1er avril, n'est pas, dans la situa­
tion présente, un fait :solé. Venant de 
fonctionnaires dont le rôle est précisément 
d'assurer l'or<lre républicain - c'est-à-dire 
de combattre au besoin le racisme e~ l'an­
tisémitisme - cette a~ress~on illustre la 
dégradation de plus en plus sensible des 
libertés publiques. Tandis que les pouvoirs 
publics eux-mêmes, applaudis par les fas­
cistes, interd :sent les réunions de certains 
Iroupements républicains, saisissen~ des 
journaux et même des livres exprimant l'as­
piration de notre peuple à la pa:x, à la jus­
tice et à la vérité, les groupes factieux 
.ècroissent leurs activités. Les réuniuns de 
Le Pen, de Biaggi, et de Tixier-Vignancour 
qui s'achèvent aux cris de « mort aux Ceux qui sèment la haine ... 

Juifs ! » ne sont pas in~erdites, elles. On 
ne saisit jama's Aspects de la France où 
offide l'ancIen :ommi~sa~re aux <;~es~io .. s 
juives, Xavier V allat, n, Rivarol où vient 
de s'installer le $in.stre Rebatet, qUI pro­
clamait naguère dars Je suis Partout : 
« Qu'il est agréable, même au cinéma, de 
l'oir pendre un juif ! ... » 

Violences sous toutes les formel 
Aus:oi, encourilgé:; par C;Qt!~ p~"; ... ~é 

complice, les fa~c~stes d'hier et d'a",pur­
d'hui lie sentent le vent en poupe. I..el.lr 
ac1Wn s' ;ns.,?!re des méth:>de~ r.I •• erlOn .. es; 
la violence est leur seul argument. 

Violence, qui dans la d.rn.ère ~éri,;;-:le, 
a pris différentes formes : 

ENLEVEMENTS : il y a <;uel<;ue temps, 
M. Suffert, rédacteur en chef de « T émoi­
gnage Chré~ien » a été l'objet d'un enlè­
vement par les fascistes. à Nancy. ou il 
devait parler pOur la paix en AI.;é.ie. Des 
tentatives semblables - qui Onr ('choué 

Dans un récent numéro, Rivarol 
fait l'éloge d'un faux qui a servi 
autrefois à exciter à la haine con­
tre les juifs: «Les protocoles des 
Sages de Sion.,. Il déclare que 
« l'antisémitisme est un simple ré­
flexe d'auto·défense ». 

La revue C'est à dire préconise 
« le retour à la discrétion dans les 
menées israélites» (sic). 

Carrefour, critiquant M. Mendès­
France, écrit: « II est dans la voca­
tion ancestrale de M. Mendès­
France de donner des baisers de 
Judas. » . .,..'"-"" ft ft 

dos de Le Pen et de Biaggi se sont atta­
qués à une réunion électorale du candidat 
radical. Les cris de « mort aux ju 'fs ! A 
bas la Réoubl :que ! » ont été proférés. 

Cette agression faisait sui 'e à beaucoup 
d'autres, qui se sont produites à Toulouse, 
à Enghien. à Metz. 

A Lyon. c'est une réunion organisée par 
« Pax Christ; » que les fascistes ont atta­
quée. A Paris encore. protégés par des po­
liciers, ils se sont jetés, armés de ma 'ra­
ques et de planches hérissées de clous con­
tre des étudiants qui sortaient d'un mee-

ABONNEZ-VOUS , 
"DROIT ET LIBERTE " a " 
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Dans un livre de Vivian Morhi­
gnac, paru aux Editions du Scor­
pion, sous le titre « La Mauvaise 
Conscience», on pçut lire, entre 
autre, cette appréciation : « La 
pensée juive dénature et corrompt 
ce qu'il y a de meilleur en nous ». 

Tout cela, on pouvait le lire 
dans la presse et la littérature des 
nazis, à l'heure où ils occupaient 
notre pays. 

Qu'attendent les pouvoirs publics 
pour saisir les livres et les jour­
naux qui se rendent coupables 
d'antisémitisme et de racisme? 

.... « 

Gennevi'liers. ainsi que le siège du parti 
radical à Montpellier. 

Un climat néfaste 
Dans ce dernier cas, l'enquête a conduit 

à la découverte d'explosifs chez un diri­
geant poujad iste de l'Hérault. Mais celui-ci 
a été laissé en liberté. Et surtou~. d'une fa­
çon générale. les autres agressions fascistes 
n'ont d:>nné lieu ni à des arrestations, ni 
même à des enquêtes sérieuses. Qui peut 
nier que si on le voulait vraiment. on trou­
verait facilement les exécu~ants et les res­
ponsa 'Jles de ces actes criminels ? 

C'est ce cl mat qui explique l'attitude de 
certains policiers. Le fait que les menées 
racis ~es et f~;=;stes ne sont pas poursu~­
vies, et bénéfi:ient même de la mansué .ude 
du gouvernement, encourage les éléments 
antirépu~licains dans les rangs de la pol :ce 
elle-même. où D:des a conservé des amis 
dévoués. De la protection des fa.c:istes 
à la compl icité avec eux. contre les mê­
mes adversaires, il n'y a pas grande diffé­
rence. On comprend que, dans ces condi­
t :ons, certains poliCiers se soient cru.s au­
tor:sés à manifester, le 13 mars devan~ le 
Palais-Bourbon en reprenant les cris des 
fascistes : « Mort aux juifs ! Les deputés 
à la Seine ! » On comprend que les cou­
pables de ces CriS n'ayant pas été châtiés 
sévèrement, des policiers de la rue Fran­
ço :s-Miron se so 'ent crus autorisés à ma­
nifester violemment leur racisme et leur 
antisémi ~isme. 

II faut en finir ! 
Jusqu'où les ennemis de la Réoublique 

pourront-:ls aller? 
Les Français savent par expérience qu'il 

ne faut pas laisser le fascisme se déve· 
lopper. Sinon, il se renforce, et parvien' 
à s'jmpo:;er. C'elit au début qu'il faut l'ar-

rêter. Les symptômes sont aujourd'hui assez 
nombreux et assez graves pour que les 
républicains de toutes tendances recon­
na ssent la nécessité de s'unir et d 'agir. 

Ne rien laisser passer ' ! Tel doit être 
notre mot d·ordre. -

Ne rien laisser passer ! C'est aussi ce 
mot d'ordre qui triomphe de plus en plus 
souvent dans toute la France à la suite 
des agressions fascis ~es. 

Et, sous le signe de l'union des répu­
bl:cains, de grandes réunions se tiennent 
à Montpellier, à Lyon et à Toulouse, à 
Tarbes, à Gennevilliers; des comités d'ac­
tion antif;;scj.;te, se con$t~tuç(\t à Par.s, à 
Elbeuf, à Lorient, à Clermont-Ferrand; à 
Nanterre, la foule manifeste dans les rues 
con~re les factieux de l' « Action Fran­
ça:se »; des conseils munic:paux unanimes, 
des groupements de toutes tendances ap­
pellent les citoyens à s'unir pour défendre 
les institutions républicaines et les libertés 
démocratiques. 

C'est dans cette voie qu'il faut progres­
ser, si nous voulons faire échec, de façon 
déc:sive, au racisme et à l'antisémitisme. 

1er juin: Journée nationale 
Le meeting du 3 avril, à l'Hôtel Moderne 

a montré. dans ce domaine, la possibilité 
de l'union et l'efficacité de I·action. 

Le M.R.A.P. appelle les antiracistes à 
renforcer encore cette union et cette ac­
tion. Il les invite en particulier, à faire 

tous les efforts possibles pour assurer, le 
dimanche 1 er juin prochain, le succès de la 
Journée Nationale contre le racisme, l'an­
tisémitisme et pour la pa ix. 

Cette journée sera une étape importan­
te de notre combat. Que chacun, dès main­
tenant, s'attache à en faire une éclatante 
man . festation d'union et d'action antira­
cistes. 

ANTIRACISTES 
"""- "~ 

LE M.R.A.P. A 
BESOIN DE VOUS 

COMME VOUS 
AVEZ BESOIN 
DE LUI! 

Demandez ]a Carte d'Ami 
du M.R.A.P. 

Mouvement contre le Racisme, 
l'Antisémitisme et pour la Paix 

(M.R.A-.P. ) 

15, F-aubourg-Montmartre 
- Paris-9' 

--Le gérant : Ch-:-Ove:zarek 
Imp. Abécé 176, Quai de lemmaoes - Paris-1O· 




